
Dragones



B lau Schwarz, Dakota, Fifi 
du Calvaire, Jessie Phillis, 
Laidy Ravan, Messalina 
Mescalina, Mimie Sizzle, 

Olek et Pria Prika ont signé l’acte 
de naissance du collectif Drago-
nes le 26 janvier dernier en dé-
voilant une vidéo parodique 
d’une publicité Versace, se posi-
tionnant de la sorte dans une es-
thétique italo-pute qui ne de-
mande qu’à être transgressée. Si 
elles se sont fait individuelle-
ment un nom lors des soirées 
Garçon Sauvage organisées par 
Plus Belle La Nuit, auxquelles 
elles sont toujours fidèles, les 
Dragones éprouvent le désir 
d’exporter l’expérience drag 
au-delà du club et de proposer 
des performances artistiques 
nouvelles. Ainsi a-t-on pu les en-
tendre lire des contes et animer 
des ateliers pour enfants lors 
d’après-midis Too Kool For Skool 
au Lavoir public, réinterpréter 
en lipsynch des standards de Syl-
vie Vartan, Magali Noël et Dalida 
au LiveStation lors d’une vente 

aux enchères de vinyles organi-
sée par le collectif Dynastits ou 
encore offrir un show complet 
de synchro-lèvres lors de la soi-
rée de clôture du festival Vues 
d’en face à Grenoble.

TREMBLE, DAENERYS !
Si les mauvaises langues 
peuvent avoir l’impression que 
les Dragones ont les talons qui 
rayent le parquet, c’est surtout 
que ces neuf drags, tour à tour 
glamazones et fleurs de cani-
veau, font preuve d’un dyna-
misme impressionnant dans 
l’enchaînement des projets. 
Avant d’animer le char d’Hétéro-
clite lors de la Marche des Fiertés 
du 16 juin prochain et de partici-
per au festival Intérieur Queer 
du 27 juin au 1er juillet, elles se-
ront en charge d’une halle pro-
pice au repos et aux rencontres 
lors du festival Nuits Sonores 
2018. Dans ce lieu qui fera office 
de «lubrifiant social», tel que le 
définit Pria Prika, espace inclu-
sif à l’égard des personnes LGBT, 

des personnes à mobilité réduite 
et des malentendant·es, elles 
proposeront trois cellules per-
formatives, appelées 
«freakboxes». La “Speakerine 
Machine”, en partenariat avec 
Viceland, est une hotline sur la-
quelle le public est invité à lais-
ser des messages, lus ensuite par 
les Dragones. La “Machine à syn-
chro-lèvres” est un jukebox live 
où le spectateur ou la spectatrice 
peut sélectionner un titre qui 
sera interprété rien que pour lui 
ou elle par une drag. Enfin, le 
“Vidéo-Call” propose une expé-
rience immersive au public, qui 
est invité à traverser le qua-
trième mur et à danser avec une 
drag. Les performances seront 
en outre filmées, mixées en di-
rect et projetées sur des écrans 
géants. Enfin, chacun·e pourra 
se frotter à ces cracheuses de feu 
en toute sécurité, puisqu’un ves-
tiaire sera mis à disposition de 
toutes celles et tous ceux qui 
souhaitent venir en drag à Nuits 
Sonores et se changer sur place.
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ELLES SONT NEUF. NEUF DRAGS LYONNAISES QUI, 
APRÈS AVOIR PERFECTIONNÉ LEUR STYLE ET LEUR PERSONNAGE 

AU COURS DES SOIRÉES GARÇON SAUVAGE, ONT DÉCIDÉ DE MONTER 
LE COLLECTIF DRAGONES POUR MENER À BIEN DIVERS PROJETS ARTISTIQUES. 

-
NUITS 1, 3 ET 4  DE 
NUITS SONORES
Du 8 au 12 mai 
aux Anciennes usines 
Fagor-Brandt
58 boulevard de 
l’Artillerie-Lyon 7
nuits-sonores.com
-
DRAG SHOW AVEC 
LES DRAGONES
Vendredi 15 juin  
de 22h à minuit  
au Complexe 
Café-théâtre, 
7 rue des Capu-
cins-Lyon 1 
04.78.27.23.59
lecomplexelyon.com
-
APPLICATION
DRAGONES
À retrouver sur l'App 
Store d'Apple
-

DRAG PAR STÉPHANE CARUANA


